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duteux, meurt inopinément l'empereur Frédéric et avec lui
s'évaniouissecnt toutes les espérances. P)ieu ne voulait pas la

relvorment de Jérusalen ; mais il ne voulait pas non plus que
fussent interrompues les louanges de son divin Fils. C'est alors
qu'il envova Francois inaugurer auprès des Sanctuaires une
garde qîui ne :era pas discontinuée jusqua nos jours.

Etude sur le Tiers-Ordre de S. François.

Les obligations du Tiers-Ordre.

LA Co.MsNIox

es 2tv1iares s'a/ffradermt chaque mois de la sainte Tab/e(1 ).

Il ne faut pas que le mois s'écoule sans que le Tertiaire soit
allé renouveler ses forces au banquet de l'Eucharistie. Ce

i'est pas assez ; à travers l'écorce de la lettre qi fixe iune limite

à la tiédeur, laquelle diffère et omet les communions pour le

moindre motif, il faut voir le désir du séraphique Père et l'esprit
de l'E :qui convient les â mes à la communion fréquente.

L'Eucharistic est . nos anâmes ce que la nourriture matérielle est

à nos corps. ()r, nous ne nous contentons pas de manger à de
rares intervalles, une fois par mnois ou une fois tous les quinze

jours. Tous les jours, plusieurs fois par jour, nous nous assimi-
Ions la nourriture matérielle sous peine (le nous affaiblir et de

périr de faim. )e meme nous ne devons pas nous contenter de

iecevoir la communion à (le rares intervalles. I)ans ce pain

supersi/s/anie/ de l'Erangi/c, qu'il faut demander à Dieu chaque

jour, plusieurs P'ères et I)octeurs voient la communion sacra-

muentelle. (Or, dit saint Ambroise, i ne vous assimiler

qu'une fois par an un pain lue vous (liandez à I)ieu et que
])ieu vous accorde chaque jour ?

Saint JBonaventure a écrit (u séraphique Père :" .e sacrement

dt corps (lu Seigneur l'enmbrüsait d'une ferveur qui le pénétrait

lotit entier; il était dans J'admiration et la stulpeur à la vue

(i) oastinon, /üeronPei /-ïlius.


